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Un "portrait intellectuel" : 
entre Clio et Minerve, J.J. Linz* 

E? Genieys 

Juan Juan Linz, politiste américain 
encore trop peu connu en France1, peut 
être considéré comme un des pères fonda- 
teurs de la sociologie historique interpréta- 
tive2. Cette démarche naît aux États-unis 
dans les années 1970, à la fois chez les 
tenants du marxismes et chez les néo-déve- 
loppementalistes. C'est à ce dernier courant 
qu'appartiennent les premiers travaux de 
Linz3. Dans sa thèse de doctorat, effectuée 
sous la direction de S.M.Lipset, il s'attache 
à montrer les rapports entre le jeu politique 
en R.F.A et le niveau développement éco- 
nomique4. Linz appartient donc en plein 
au courant développementaliste dominant 
la science politique américaine des années 
60, tant l'influence intellectuelle de Lipset, 
Dahl, Hirschman marque ses premiers 
écrits5. Mais si cette filiation devait être 
rappelée, il est sans doute plus pertinent de 
centrer ce portrait sur l'évolution ultérieure 
de Juan Linz vers la sociologie historique. 

'8 
Portrait dun  weberien 

Pour rendre compte de ce passage, il 
n'est de meilleur exemple que ses investiga- 
tions sur les élites économiques et poli- 
tiques de l'Espagne moderne6. Sa première 
étude porte sur le patronat espagnol de 
l 'époque franquiste7. A part i r  d 'une  
enquête empirique sur les élites écono- 
miques, il dresse différentes typologies des 

acteurs économiques, en s 'appuyant 
notamment sur les attitudes et les rapports 
de pouvoir qu'entretiennent ces élites dans 
certaines entreprises8. O n  perçoit nette- 
ment l'influence de Max Weber dans son 
approche du phénomène de bureaucratisa- 
tion et dans le recours à la méthode du  
type-idéal. Linz conclut cette première série 
de recherches sur les élites économiques 
franquistes sur une différenciation entre de 
trois catégories spécifiques : "les fonda- 
teurs, les héritiers, et les dirigeants"'. 

Si lors des premiers travaux sur le monde 
entrepreneurial, il prend en compte la 
nature autoritaire du régime politique, ce 
n'est que dans ses publications postérieures, 
notamment son importante contribution 
au collectif Comparing Nations (Merrit- 
Rokkanl1963) que ses analyses mêlent de 
façon singulière sociologie et histoire1'. 
Dans cet article, Linz donne une nouvelle 
dimension à son approche du  politique. 
Tout en se référant à l'approche stratégique 
proposé par Hirschman (The Strategy of 
Economic Developmentll958), il analyse la 
singularité historique de la trajectoire poli- 
tique espagnole en croisant approches terri- 
toriale, économique et sociale". La variable 
territoriale est posée comme élément cen- 
tral pour interpréter la dynamique du sys- 
tème politique espagnol. A ses yeux, seule 
la forte différenciation territoriale peut per- 
mettre de comprendre l'hétérogénéité de la 
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structure économique et sociale du pays. 
De même, l'approche comparatiste appli- 
quée à des unités politiques "infra-natio- 
nales" (les régions : Catalogne, Castille, etc) 
lui sert à expliquer la spécificité de l'espace 
politique espagnol. O n  perçoit clairement 
dans cette étude l'évolution de la démarche 
intellectuelle de Linz, le recours à la 
méthode historique le démarquant du cou- 
rant développementaliste. 

Lors d'une publication postérieure, Linz 
théorise sa réflexion sur le comparatisme 
infra-national" et critiquera l'usage mal 
contrôlé du comparatisme, qu'il décèle 
dans la perspective Cross-national" 
d'illmond, Verba et les tenants du dévelop- 
pementalisme13. 

Pour bien saisir la sociologie-historique 
de Linz, il faut s'attacher à ses analyses sur 
la trajectoire de l'élite politique en 
Espagne14. Constatant la discontinuité 
chronique des régimes politiques, il 
explique cette singularité par l'absence 
d'une élite politique socialement homo- 
gène, soulignant l'incapacité des différentes 
élites à capitaliser les ressources offertes par 
le jeu politique'5. Linz oppose l'impossible 
genèse d'une élite républicaine en Espagne 
au processus de constitution des élites de la 
Troisième République16. Il s'intéresse 
cependant à la génèse de l'élite franquiste", 
notamment au "movimento orwnisacion" - 
qui lui apparaît comme un des creusets du 
régime. 

t 
remarquent à ce propos Badie et Hermet : 
"la sociologie historique manque probable- 
ment de manifestes méthodologiques expli- 
cites, de règles de la méthode sinon com- 
munément partagées, du moins clairement 
explicitées par chacun des auteurs qui en 
relè~ent'"~. 

@ 

Linz : de la sociologie des rkginzes 
autoritaires. 

A travers The Breakdown of Democratic 
Regime", Linz tente analyse les processus 
de dégénérescence des régimes démocra- 
tiques. L'idée centrale est la suivante : les 
régimes démocratiques chutent lorsqu'il se 
produit un "vide politique". Linz recherche 
les causes de ce phénomène, dans une ana- 
lyse stratégique qui s'attache à l'action des 
dirigeants lors des séquences historiques 
précédant l'écroulement final du régime 
démocratique. Il remarque à ce propos : 
"Quand on arrive au dernier stade du pro- 
cessus qui va de la dégénérescence à la 
vacance du pouvoir, la chronologie des déci- 
sions et des actions prend toute sa significa- 
tion. Les réactions des dirigeants et des par- 
ticipants peuvent être considérées comme 
prématurées, inopportunes, ou trop tar- 
dives"". Il insiste en particulier sur la néces- 
sité de chercher en profondeur les circons- 
tances du dénouement final et la façon dont 
il se consolide pour comprendre la nature 
du nouveau régime. Ces postulats trouvent - 

Ces travaux révèlent une imbrication de une application empirique dans son étude 
l'histoire et de la sociologie, mais le lien de la chute de la IF République espagnole2'. 
n'est pas posé de façon explicite et en cela Insistant sur la saillance de clivages socio- 
Linz ne se distingue pas des autres partisans culturels propre à la société espagnole, Linz 
d'une sociologie historique. Comme le met en évidence l'incapacité des élites 
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républicaines à apporter des réponses poli- 
tiques susceptibles de légitimer les institu- 
tions démocratiques. Il montre ensuite 
comment certaines élites républicaines pas- 
sent d'une stratégie de "Ioyauté"à une stra- 
tégie de "déloyauté'" à l'égard du régime. 
Cette '2éfaillance" de la classe ~ o l i r i ~ u e  
aura pour effet de créer un vide politique et 
l'intervention l'armée. 

L'approche en terme de 'jtratégies jnali- 
sées"proposée par Linz a fait l'objet de cri- 
tiques de la part de théoriciens des crises 
politiquesz3. Ces critiques réfutent 
l'approche individualisante de ces phéno- 
mènes au profit d'une démarche en termes 
de coups fortuits, réussis ou ratés2*. O n  
remarque, à ce propos, qu'il est probable 
que les stratégies JfZnalisées" se produisent 
plutôt au cours de périodes cruciales de 
bouleversement, tandis que la pratique des 
coups définit plutôt les moments ordinaires 
de la routine politique. 

On sait que Linz s'est intéressé au phé- 
nomène totalitaire. A partir d'une défini- 
tion du  totalitarisme entendu comme 
entreprise de mobilisation idéologique 
appuyé sur un parti unique, il s'est efforcé 
de proposer une typologie des régimes 
in termédiairesZ5. 

Il considère, en effet, que les systèmes 
totalitaires constituent le point extrême de 
la dégénérescence du politique, et dénonce 
l'utilisation outrancière qui est faite de ce 
concept par certains politistes. Pour lui, le 
totalitarisme est un phénomène politique 
moderne et unique que l'on peut appré- 
hender dans la recherche d u  "potentiel 
totalisant" d'une société, de sa culture, de 
l'idéologie propre à l'histoire d'un paysz6. 

1 Par ailleurs, il substitue une approche 
dynamique aux analyses globalisantes et 
statiques du phénomène et propose d'étu- 
dier'le régime totalitaire en fonctions des 
possibilités de transformationz7. 

Les régimes autoritaires vont être lus 
selon la même grille, que les situations 
intermédiaires, le même prisme disconti- 
nuité/continuitéz8. C'est grâce à la compré- 
hension du dénouement final du régime 
démocratique que l'on peut appréhender la 
singularité du régime autoritaire qui lui 
succède. Pour lui, chaque régime autori- 
taire est singulierz9. A propos du régime 
franquiste, Linz insiste en particulier sur la 
singularité de ce type d'autoritarisme et 
met en relief les luttes de pouvoir entre les 
différentes factions de la classe dirigeante, 
la logique des "jeux de coteriesn30. Linz par- 
achève ses recherches sur les régimes autori- 
taires en proposant le concept de "régime à 
pluralisme limité"31. Pour lui : "les régimes 
autoritaires sont des systèmes à pluralisme 
limité mais non responsable, sans idéologie 
directrice élaborée (. . .) ni volonté de mobi- 
lisation intensive ou extensive, sauf à cer- 
tain moments de leur d é ~ e l o p ~ e m e n t " ~ ~ .  Si 
ce concept peut sembler lâche, il présente 
l'avantage de permettre une approche 
englobante et  donc  comparative des 
régimes autoritaires. 

%Y 

Linz entre u n e  sociologie de 
l'importation et une sociologie de 
l'k itation 

Les voies de la démarche comparatiste 
amènent Linz à s'intéresser au transfert des 
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idées et des modèles institutionnels entre 
des systèmes politiques fortement différen- 
cies. Partant du jeu et de la stratégie des 
acteurs politiques dans certaines configura- 
tions historiques (mobilisation politique, 
invention de l'État, genèse d'un nouveau 
régime), Linz propose une sociologie de la 
diffusion des modèles politiques, sachant 
que : "la sociologie de l'importation n'est 
pertinente et recevable que dans la mesure 
où elle permet soit d'analyser des stratégies 
d'importation et d'appréhender les proces- 
sus concrets qui en dérivent, soit de renou- 
veler l'analyse de l'État périphérique et des 
phénomènes d'hybridation qui le caractéri- 

Il recourt notamment à cette pro- 
blématique de l'imitation pour interpréter 
deux phénomènes : le processus de  
construction de l'État espagnol et la diffu- 
sion du fascisme en Europe. 

Dans son analyse de la genèse de l'État 
espagnol3*, il observe qu'avec l'arrivée de la 
dynastie des Bourbons, on assiste à une 
profonde réforme de la structure adminis- 
trative du royaume espagnol. C'est toute la 
logique de l'État, qui se trouve repensée 
sous l'influence du modèle de centralisa- 
tion absolutiste à la française. En effet, la 
structure impériale de l'Espagne se trans- 
forme alors sous leur emprise en une 
monarchie de type absolutiste. En s'inspi- 
rant du modèle français, le monarque et ses 
ministres réforment la structure du gouver- 
nement, l'administration locale, le système 
fiscal et les  université^^^. Ce sont les effets 
induits du processus d'importation de ce 
modèle politique qui intéressent Linz, 
notamment les mobilisations périphériques 
s 'opposant à cette rationalisation de 
l'action étatique. La hiérarchie catholique 

en continuant d'affirmer i a  volonté de 
domination eH matière de production du 
savoir et du droit dispensé dans les univer- 
sité! freine l'introduction des idées progres- 
sistes, ainsi que le processus d'autonomisa- 
tion de l'État. Des réappropriations de ces 
inventions politiques sont parfaitement 
perceptibles. A titre d'exemple, le dévelop- 
pement du système des Académies Royales 
(inspiré du  modèle Français) est riche 
d'enseignement, car il s'effectue sous la 
contrainte d'une militarisation forcée36. 

De même, Linz analyse l'émergence du 
nationalisme périphérique comme un "effet 
dévolutif" produit par l'importation du  
modèle de centralisation, hypothèses qui 
semblent confirmées par l'historiographie 
espagnole, notamment avec les travaux de 
Miguel Artola sur les '2france~ados'~'. 
Néanmoins, on peut ici, adresser à Linz 
deux critiques : la première dans la faiblesse 
de l'étude sociale des "bâtisseurs d'Étatn, la 
seconde dans l'absence d'analyse des effets 
d'hybridations consécutif à l'importation 
de ce modèle. 

Linz utilise également une "sociologie de 
l'imitation" pour interpréter la diffusion du 
modèle fasciste durant l'entre deux guerres. 
S'attachant à la diffusion du fascisme en 
Europe, il avance le concept de Jrascisme 
d'irnitati~n'~', qui repose sur une distinc- 
tion analytique entre les régimes fascistes 
de styie totalitaire implantés en Italie et en 
Allemagne et les fascismes d'imitation espa- 
gnol et portugais. Ce type de démarche 
combine, d'une part l'analyse du processus 
singulier de construction de régime autori- 
taire, et d'autre part l'interprétation de la 
stratégie d'imitation d'un modèle politique 



susceptible d'octroyer des ressources poli- 
tiques nécessaires à la légitimation d u  
nouvel ordre politique. Ce détour compa- 
ratiste lui permet de critiquer la dimension 
globalisante de la démarche développemen- 
taliste3'. Linz propose alors une lecture du 
développement du  fascisme comme la 
conséquence d'une double dynamique : la 
réappropriation par certains acteurs d'un 
modèle politique et l'influence du contexte 
culturel sur l'invention des nouvelles struc- 
tures politiques. 

A travers ce type d'investigations, Linz 
ouvre véritablement la voie à une sociologie 
de l'importation des modèles politiques et 
à une sociologie de  l ' invention du  
politique40. AU terme, de notre présentation 
on tombe d'accord avec Matteï Doggan qui 

classe Juan Linz dans le type du "che;cheur 
hybridex4'. Au même titre, Lipset, Rokkan, 
Aron, Sartori, Linz passe d'une affiliation 
instiltutionnelle à la sociologie à la science 
politique et bénéficie aujourd'hui d'une 
double casquette4'. Plus que l'inventeur 
d'une nouvelle théorie du développement 
politique, il a ouvert la voie à de nouveaux 
instruments pour l'analyse comparative sur 
des objets aussi stimulants que les change- 
ments de régimes politiques, l'institution- 
nalisation et la légitimation des élites, ou 
encore la dynamique du  rapport centre- 
périphérie. 

NOTES 
Y;Je remercie ici Juan Linzpour laide qu'il m a apportée pour la bibliographie 
etpour m avoir transmis certains articles dzficilement trouvables en France. 

1. A l'exception notable de G. Hermet et M. Dobry (voir bibliographie fin d'article) 
2. O n  entend par sociologie historique, "un type d'analyse qui dans une perspective webérienne se propose de 

'comprendre' et 'd'interpréter' le comportement des acteurs sociaux dans le contexte étudié ainsi que la 
signification des institutions et des pratiques politiques repérées", in B. Badie 81 G. Hermet, Politique 
Comparé, Paris, P.U.F, 1990, p.72. Voir également le numéro spécial sur la Sociologie historique de la 
Revue Internationale des Sciences Sociales. no 133. août 1992, et Th. Skocpol : Vision and Method of 
Historical Sociology. Cambridge, C.U.P, 1984. 

3. Pour une présentation générale de ce courant qui néammoins n'aborde pas les premeirs travaux de Linz 
voir B. Badie, Le développementpolitique, Paris, Economica,1988. 

4. J. J. Linz, The Social Bases of German Politics, unpublished P.H.D. Thesis, Department of sociology, 
Columbia University, 1958. Travail abondamment cité par S. M. Lipset, L'homme et la politique, Paris, 
Seuil, 1962. 

5. Ses références théoriques reposent sur R. Dahl, A preface to Democratic Tbeory, Chicago, University of 
Chicago Press, 1956 ; A. Hirschman, The Strategy of Economic Development, Yale, Yale University Press, 
1958 ; S. M. Lipset, PoliticalMan, New-York, Doubleday & Co., 1960. 

6. Nous renvoyons le lecteur à la bibliographie en fin d'article. Juan Linz a publié en collaboration avec 
Amado. de Miguel 21 articles sur ce thème. 
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7. Voir notamment Linz & A. de Miguel, "Fundadores, heredores y directores en las empresas espanolas", 

Reuista internacional de sociologia, no 81, enero-marzo, 1963, p5-38, et n082, avril-junio, 1963, p. 165- 
197. Voir également l'article de synthèse de leur travaux, Los Empresarios ante el Poder Publico. El liderazgo 
y losppos de interes en el empesariado espanol, Madrid, Instituto de Estudios Politicos, 1966. 

8. J. Linz & A. de Miguel, "Bureaucratisation et pouvoir discrétionnaire dans les entreprises industrielles 
Espagnoles", in Revue de sociologie du trauail, 1964, no 6, JuilISept, p. 258-278. 

9. J. Linz & A. de Miguel, "Fundadores, heredores y directores en las empresas espanolas", in Revista 
internacionalde Sociologia, no 81, enero-marso, p. 5-38, et 82, abril-junio, p. 165-197, 1963. 

10. J. Linz & A. de Miguel, "Within nation differences and comparisons : the Eight Spains", in M. L. 
Merrit & S. Rokan,  Comparing Nations, Yale, Yale University Press, 1966, p. 267-319. Cet article est 
recensé par Th. Skocpol in Esion and Method in Hirtoricol Sociology, Cambridge, Cambridge University 
Press, 1984, p.397. 

11. J. Linz, "Within nation.. .", op. cit., p. 299 et S. 
12. J. Linz, "Ecological Analysis and Survey Research", in M. Doggan & S. Rokkan, Quantitative Ecological 

in the Social Sciences, Cambridge, M.I.T, 1969, p. 128 et S. 

13. J. Linz, "Ecological analysis ...", op. cit., p.128. Pour une approche critique des travaux d'Almond et 
Verba voir B. Badie, Le développementpolitique, Paris, Economica, 1988, p. 43 et S. 

14. J. Linz : "Continuidad y discontinuidad en la elite politica espanola 1876-1936", in Homenaje al Profesor 
Carlos OLLERO, Madrid, Carlavilla,l972, p. 361-423. 

15. J. Linz, "Continuidad y Discontinuidad.. .", op. cit., p.369. 
16. Ibid., p. 400 et S. 
17. J. Linz, "From Falange to Movimiento-organisacion : the Spanish single party and Franco regime, 1936- 

1968", in S. P. Huritington & Ch. H. Moore, Authoritarian Politics in Modern Society, New-york, Basics 
books, 1970, p. 142 et S. 

18. B. Badie & G. Hermet, Politique comparée, Paris, P.U.F.,1990, p. 45. 
19. J. J. Linz & A. Srepan, The Breakdown ofDemocratic Regimes, Baltimore, the Johns Hopkins University 

Press, 1978, 4 Vol. 
20. Ibid., vol 1, p. 81. 
21. J. Linz, "From great hope civil war : the breakdown of democraq in Spain", in J. Linz & A. Stepan, The 

Breakdown of Democratic Regime,.T. II : Europe, p. 142 et S. 
22. Ibid., p. 160. 
23. B. Badie & G. Hermet, Politique comparée, op. cit., p. 121. 
24. Cf la critique portée par M. Dobry sur les travaux de Linz notamment par la réflexion autour du concept de 

"conjonture fluide" qui caractérise la perte de rationalité des acteurs dans un contexte de crise poltique, in 
Sociologze des crisespolitiques. La dynamique des mobilisations multisectorielles, Paris, P.N.F.S.P., 1986, p. 21 8 et S. 

25. J. Linz, "Totalitarian and Authoritarian regimes", i n  The Handbook of  Political Science, F. 
Greenstein & N. Polsby, New York, Addison Wesley, 1975, vol 3, p. 175 à 411. 

26. J. Linz, "Epilogues", in Guy Hermet, Totalitarismes, Paris, Economica, 1984, p. 244 et 245. 
27. J. Linz, "Totalitarian and Authoritarian regimes", op. cit., p. 241 et S. 
28. J .  Linz, "Fonctions et dysfonctions des élections non concurrentielles : les systèmes autoritaires et 

totalitaires", in G. Hermet, A. Rouquié & J. Linz, Des élections pas comme les autres, Paris, P.F.N.S.P., 
1978, p. 103-180. 
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29. Nous renvoyons le lecteur à deux articles dans lesquels Linz utilise le comparatisme pour dégager la 

singularité du régime autoritaire espagnol et la multiplicité des formes de fascismes. C' "Some notes 
toward a comparative study of fascism in sociological perspective", in W. Laqueur, Fascism a Readers 
Guide, New York, Penguin Books, 1976. Se réferer également à : "Political space and fascism as late- 
corner", in S. V. Larsen, B. Hagtvet & J. P. Mylebust, Who Where the Fascists, Oslo, Universitetsforlaget, 
1980. 

30. J. Linz, "An authoritarian regime : Spain", in E. Allardt & S. Rokkan, Mass Politics, New York, Free 
Press, 1970, p. 251 et S. 

3 1. Ibid., p. 297. 
32. Nous empruntons la traduction à G. Hermet : "L'Autoritarisme", in J. Leca & M. Grawitz, Traité de 

sciencepolitique, Paris, P.U.F., 1985, T. II, p. 273. 
33. B. Badie & G. Hermet, Politique comparée, op. cix, p. 236. 
34. J. Linz, "Early state-building and lace peripheral nationalism against the state : the case of spain", in S. N. 

Eisenstadt & S. Rokkan, Building States and Nations : Models, Analyses and data across Three Wolrds, 
Beverly Hills, Sage, 1973, vol. 2, p. 32-112. 

35. Ibzd., p. 48. 
36.Pour une réflexion plus profonde sur la genèse d'une science en Espagne voir : A. Lafuent, "L'organisation 

de la science espagnole à l'époque des Lumières", in X. Pollanco, Naissance et développement de la science- 
monde, Paris, La Découverte, 1990, p. 67 et s. 

37. Les Afrancesados sont des élites intellectuelles converties à l'idéologie de l'État-Nation à la française dont 
l'action politique fut déligitimée par une collaboration avec l'ennemi lors de l'invasion napoléonienne. Cf: 
M. Artola, Los Afiancesados, Madrid, Alianza universidad, 1989. 

38. J. Linz, Some notes toward a comparative study offascirm, op. cit., p. 13 à 78.Voir également G. Hermet, 
Ldutoritarisme, op. cit., et du même auteur, AuxJFontières de la Démocratie, Paris, P.U.F, 1983. 

39. Ibid., p. 20 et S. 
40. B. Badie & G. Hermet, Politique comparée, op. cit., p. 235 et S. 
41. Celon Mattéï Doggan le scientifique hybride se définit comme un homme de frontière qui investit une 

partie du territoire d'une discipline, ou qui occupe une zone à cheval sur deux disciplines ou même 
plusieurs. in M. Doggan & R. Phare; L'innovation dans les sciencessociales, Paris, P.U.F., 1991, p. 224. 

42. M. Doggan 81 R. Phare, L'innovation dans les sciences sociales, op. cit., p. 232 et 233. 



La bibliographie que nous proposons au lecteur redore sur un choix sélectifque nous avons 
effectuéparmi les 146 dzfférentes publications que nous avons recensées. 

- Avec A. de Miguel : "El poblema ante los problemas laborales" in Revista depolitica Social 60 octlnov-1963 
(p5-107). 

- "An Authoritarian regime : the case of Spain" in E. Allardt & Y. Littuil.cn, eds, Cleavages, Ideologies and 
Party Systems. Helsinki : transactions of the Westmark Society, vol. X. 1964. 

-Avec A. de Miguel : "Fundadores, heredores y directores en las empresas espanolas", in Revista Internecional 
de Sociologia 85 EneroIMarso 1964 (p3-26). 

- Avec A. de. Miguel : "Buraucratisation et pouvoir discrétionnaires dans les entreprises industrielles espa- 
gnoles", in Sociologie du travail- 6 - (juillsept) 1964. p258-278. 

- Avec A. de. Miguel : Los empresarios ante elpoder Publico. EL liderazgo y los p p o s  de interes en el empresa- 
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